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Les infos de la paroisse 

ACCUEILS PAROISSIAUX  
Batz-sur-Mer : Presbytère (6 rue Maupertuis) mardi et jeudi de 10h à 12h - 02 40 23 90 22 
Le Croisic : Maison paroissiale (8 rue de l’Eglise) du mardi au samedi de 10h30 à 12h - 09 82 20 29 23 
Le Pouliguen : Presbytère (1 rue Abbé Guinel) du mardi au samedi de 10h à 12h - 02 40 42 17 81  

Pour plus d’informations, consultez « Plein Vent » sur le site internet paroissial :  
www.saint-yves-de-la-cote-nantes.cef.fr 

Paroisse Saint-Yves de la Côte Sauvage - 1 rue Abbé  Guinel - 44 510 Le Pouliguen 
Tél. 02 40 42 17 81  -  paroisse.saintyvesdlcs@gmail.com 
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CHAPELET   
 

À Batz-sur-Mer : 
· Mardi à 17h30 
 

Au Croisic : 
· Mercredi à 18h 
 

Au Pouliguen : 
· Mercredi après la messe 

de 9h.  
 
 
 

ADORATION  
 

Au Croisic : 
· Vendredi de 9h à 17h  
chez les frères au centre 
de Saint Jean-de-Dieu. 
 

Au Pouliguen : 
· Mercredi de 7h à 8h45 
avant la messe de 9h.  
 
 
 
 

CONFESSIONS   * 
 

Au Pouliguen : 
· Mercredi de 7h à 8h30 
durant l’adoration eucha-
ristique. 
 

Au Pouliguen et  
au Croisic en alternance 
les samedis soir de 17h30 
à 18h15 avant la messe.
(voir les dates des messes). 
On peut également prendre 
rendez-vous avec un prêtre. 

AIMER L’ÉGLISE 

NOS PEINES DU MOIS DE NOVEMBRE 

DIMANCHE 23 NOVEMBRE à 12h 
Repas partagé à la Salle Saint-Joseph du Pouliguen. 
Apporter, si possible, un plat salé ou sucré.  
Contact : M-D. Jozan  (06 81 08 70 20) 

Pour contacter le Père Rémy Crochu :  
Courriel : responsable@saintyvesdlcs44.org   Tél. : 06 10 90 67 18 

L’actualité récente du diocèse aura été 
spécialement marquée par la réouver-
ture de la cathédrale de Nantes. Les 
chrétiens du diocèse et les amoureux 
de belles architectures auront donc la 
joie de pouvoir contempler à nouveau 
ce joyau de l’art gothique. Une invita-
tion à lever un peu plus les yeux : et je 
ne parle pas seulement des 37 mètres 
de la voûte ! Nous n’avons pas oublié 
la tragédie qui a conduit à sa ferme-
ture depuis plus de 5 ans en raison de 
l’incendie criminel commis sur le 
grand orgue et, partiellement, l’orgue 
de chœur. 
Permettez-moi de faire le lien avec 
deux événements de moindre impor-
tance qui ont néanmoins touché nos 
églises d’ici, tout récemment : un dé-
but d’incendie volontaire dans l’église 
du Croisic, il y a environ un mois et 
une dégradation toute aussi volon-
taire de l’église du Pouliguen, ces der-
niers jours. Certes, les conséquences 
matérielles restent mineures. Mais on 
ne peut cacher notre inquiétude sur 
des actes qui, s’ils sont isolés, tou-
chent à un symbole fort du patrimoine 
et de la religion catholique. 
Mais si j’évoque ces événements mal-
heureux, c’est en pensant à ce que 
vivent l’Église et le monde dans lequel 
elle évolue. Et je repense à Saint Fran-
çois qui, au jour de sa conversion (en 
1205), se trouve lui aussi dans une 
église défigurée, et qui entend alors le 
crucifix lui dire : « Va et rebâtis mon 
Eglise qui, comme tu le vois, tombe en 
ruine ». Il mettra plusieurs années à 
comprendre que le Christ lui parlait 
non de l’église de pierre mais de 
l’Église, communauté des baptisés. 

Une Église « en ruine » ? Pas certain. 
Mais une Église fragile et même abî-
mée, on peut dire que oui. À la fois 
debout, jusqu’à « renaître de ses 
cendres » quand on pense à Notre-
Dame de Paris ; et en même temps, 
jamais à l’abri de la violence des 
hommes. 
Nous aussi, certains de nos propos 
ou certaines de nos conduites peu-
vent contribuer à « abîmer », voire 
« défigurer » l’Eglise. Sans doute, 
sans que nous en ayons souvent cons-
cience. Mais, il faudra la patience pour 
réparer ce qui s’est parfois détruit, 
l’espace d’un seul instant. Que faire ? 
L’amour de l’Eglise est intimement 
lié à l’amour du Christ. Certains ont 
pu être tentés de choisir l’un sans 
l’autre : c’est une impasse. Certes, on 
peut déplorer les failles de l’institu-
tion, les crimes de certains qui préten-
dent la servir. Mais, comme le dit une 
Madeleine Delbrêl au sujet de l’Église, 
« il est déjà jugé (par le Père) celui qui 
se permet de juger sa Mère ». 
Saint Francois est un bon modèle à cet 
égard qui, sans naïveté sur les fai-
blesses de l’Église bien au contraire, 
s’est investi jusqu’au bout de ses 
forces pour servir Celle s’il n’a ja-
mais séparée du Christ. Et par quel 
moyen ? Pas le moyen du réformateur 
qui distribue les torts ou des bons 
points, mais celui de la sainteté de qui 
conforme humblement sa vie à l’évan-
gile, jusqu’à devenir « un autre 
Christ ». Voilà ce qui « répare » l’Eglise. 
 
 

Père Rémy Crochu 

No 18 - NOVEMBRE 2025  
du 15 au 30 novembre 

BULLETIN BIMENSUEL 
Vous avez été nombreux à exprimer votre attachement au bulletin et à souhai-
ter que son édition soit plus fréquente. C’est chose faite : le bulletin paraîtra 
désormais tous les 15 jours. Nous en profitons pour diversifier les rubriques, en 
espérant qu’elles nous nourrissent et fassent grandir le lien fraternel au sein de 
la paroisse. 

SAMEDI 29 NOVEMBRE de 10h à midi 
Assemblée paroissiale à la salle Saint-Joseph du Pouliguen. Ouverte à tous. 

Les obsèques de la quinzaine 
 

LE CROISIC 
· Alain Le Gouic, 81 ans  
· Marc Pasquier, 83 ans 
 
LE POULIGUEN 
· Eric Le Bris, 58 ans  
· Michèle Gourmelon née Gorin, 98 ans 

LES CLOCHERS DE NOTRE PAROISSE 

BATZ-SUR-MER 

LE CROISIC 

LE POULIGUEN 



Les messes du 15 au 30 novembre 
Lorsqu'aucune intention n'est indiquée, la messe est célébrée pour les vivants et les défunts de notre paroisse. 
Merci de bien vouloir déposer vos intentions pour le prochain bulletin (qui ira du 29 novembre au 14 décembre) avant le 22 novembre. 

33e  dimanche du temps ordinaire 
SAMEDI 15 NOVEMBRE 
· 18h30 au Pouliguen : famille Hurel / famille Champenois / Guy Demé /  

Marie-Thérèse Bourdon / Marie olliveau / Yves Le Gars   
 

DIMANCHE 16 NOVEMBRE 
· 10h30 à  Batz-sur-Mer : Sandrine Baudrais / Monique Hervoche / René 

Houyère / Gérard Louis / Jacques Pichon / Jean Rouxel / Yann Tison  

MARDI 18 NOVEMBRE 
· 18h30 à Batz-sur-Mer : Famille  

Hercent-Hayère / Gilbert Lottin /  
Maryvonne Papin  
Vêpres chantées 
20 minutes avant la messe 

 
MERCREDI 19 NOVEMBRE 
· 9h au Pouliguen : action de grâce  
 
 

JEUDI 20 NOVEMBRE 
· 9h au Croisic  

Laudes chantées 
20 minutes avant la messe 

 
VENDREDI 21 NOVEMBRE 
Présentation de la Bienheureuse Vierge 
Marie au Temple 
· 18h30 au Pouliguen, 

chapelle de Penchâteau : action de 
grâce  

JOHN HENRY NEWMAN 

1er dimanche de l’avent 
SAMEDI 29 NOVEMBRE 
· 18h30 au Pouliguen : Armand Monneraie / Jean-Claude Bigot 

 
DIMANCHE 30 NOVEMBRE 
· 10h30 à  Batz-sur-Mer : Yves Le Gars / Gisèle et René Le Grou & famille /  

Intentions particulières / Sébastien Lino / Gilbert Lottin / Marie Marchal / Marie 
Ménard / Georges Saliba / Brigitte de Winter  

MARDI 25 NOVEMBRE 
· 18h30 à Batz-sur-Mer : Gilbert Lot-

tin /Famille Trigory-Gaillard-Guerga  
Vêpres chantées 
20 minutes avant la messe 

 
MERCREDI 26 NOVEMBRE 
· 9h au Pouliguen : famille Gouesnard-

Topin-Gérard / Jean-Paul Leduc  

JEUDI 27 NOVEMBRE 
· 14h30 à l’hôpital du Croisic 

(réservée aux résidents) 
 

VENDREDI 28 NOVEMBRE 
· 18h30 au Pouliguen : action de grâce  

Le pape Léon XIV a proclamé le 1er 
novembre saint John Henry Newman  
docteur de l’Église.  
Né en 1801 à Londres (Royaume-Uni),  
John Henry Newman est né et a gran-
di dans une famille de confession an-
glicane. Etudiant à Oxford, il est or-
donné prêtre de l’Eglise d’Angle-
terre en 1825. 
Tout en étudiant la théologie 
et la doctrine chrétienne, il se 
rapproche progressivement 
de l’Église catholique, notam-
ment en raison des croyances 
sur la présence réelle et con-
cernant la Vierge Marie.  
Autour des années 1840, il 
quitte progressivement l'anglica-
nisme pour rejoindre la religion catho-
lique. En octobre 1846, il part étudier 
à Rome, il entre dans la Congrégation 
de l’Oratoire de saint Philippe Neri où 
il est ordonné prêtre catholique le 30 
mai 1847. Quelques mois plus tard, il 
fonde près de Birmingham le premier 
Oratoire anglais. 
Continuant ses travaux théologiques,  
il s’intéresse au développement du 
rapport entre foi et raison par l'éduca-
tion, qui est faite selon lui, non seule-
ment pour enseigner mais aussi  pour 
faire grandir une personne. Il prône le 
retour aux Pères de l’Eglise, s'im-
plique dans les débats autour du pre-
mier concile du Vatican (1870)…  

Il place la prière  « relation vivante à 
Dieu » au centre de la foi  « je ne de-
mande pas si Dieu me regarde mais ce 
qu'il voit quand il me regarde » 
Il est créé cardinal en 1879 alors qu'il 
n'est que prêtre, signe de l'impor-
tance de sa contribution théologique. 

Il décède en Angleterre en 1890.  
Fervent partisan de la formation 
des laïcs et apôtre de l'œcumé-
nisme, John Henry Newman a 
largement inspiré le Concile 
Vatican II.  
Béatifié en 2010 par Benoit 
XVI, il est canonisé en 2019 par 

le pape François. 
Il est le 38e docteur de l’Eglise *; 

le pape François a conféré par deux 
fois ce titre : à Grégoire de Narek en 
2015, à St Irénée de Lyon en 2022.  
Benoît XVI à  Ste Hildegarde de Bingen 
et St Jean d’Avila, en 2012.  
 
 

Marie-Françoise Ricordel 
 
* Un docteur de l’Eglise est un théolo-
gien auquel elle reconnaît une autori-
té particulière de témoin de la doc-
trine, en raison de la sûreté de sa pen-
sée, de la sainteté de sa vie, de l'im-
portance de son œuvre. 

Conduis-moi, douce lumière  
Conduis-moi, douce lumière, 
au milieu des ténèbres : 
je t’en prie, conduis-moi. 

La nuit est sombre, et je suis 
loin de la maison : 
je t’en prie, conduis-moi. 

Veille sur mon chemin. 
Je ne demande pas 
à voir le but lointain : 
un seul pas me suffit… 

Ta puissance 
pendant si longtemps m’a béni 
que, j’en suis assuré, 
elle me conduira 
par landes et marais, 
montagnes et torrents, 
jusqu’au retour du jour… 

John Henry Newman 

GESTE DE PAIX 

Il y a quelques semaines déjà, 
l’évêque a convoqué les curés du dio-
cèse et leur Équipe d’Animation Pas-
torale (EAP). Nous étions donc six de 
la paroisse à nous rendre pour ces 
deux jours de formation autour de la 
collaboration et de la fécondité spiri-
tuelle de cette collaboration dans la 
conduite de la paroisse. Nous avons 
été « dynamisés pour travailler en-
semble ». L’une d’entre nous disant 
qu’elle vivait son engagement dans le 
souci « d’apporter ma petite pierre à 
la vie de la paroisse » 
Durant deux jours, nous étions formés 
par deux personnes ayant une compé-
tence dans le « management » au ser-
vice des entreprises, mais qui sont, 
elles aussi, membres de l’EAP de leur 
propre paroisse. Bien entendu, notre 

évêque était « présent et animant ». 
De quoi vivre ces journées « en dio-
cèse, dans la joie de la rencontre et 
des échanges ». L’un de nous appré-
ciant de les vivre avec « l’ensemble 
des prêtres à l’écoute et accessibles ». 
L’un des temps fors de ces journées 
aura été l’enseignement du père Hu-
bert Vallet autour du rapport entre 
laïcs et prêtres, s’appuyant sur la 
grâce commune du baptême. Ce fut 
donc un temps  « d’approfon-
dissement spirituel pour notre dio-
cèse » dont nous espérons vous faire 
sentir les effets bénéfiques dans notre 
engagement au service des parois-
siens ! 
 

Les membres de l’EAP 

FORMATION DES EAP 

« Pourquoi ne proposez-vous pas tou-
jours le geste de paix ? », interroge un 
paroissien. Le même reconnaît que 
celui-ci, dans le rite milanais, est situé 
au tout début de la messe et certains 
disent que ce serait plus cohérent de 
commencer par saluer ses voisins ! 
Pour être honnête, il faut dire que 
d’autre paroissiens se disent gênés, 
voire agacés, par un geste qui les sort 
de leur prière au moment même de 
communier. 
Il faut dire que ce geste peut donner 
lieu à diverses expressions : bises, ac-
colades, et même déplacements à 
travers l’église pour aller saluer un 
ami ou un inconnu… Laissant certains 
de marbre, bras croisés, yeux baissés, 
prétextant « se recueillir »… 
D’où vient ce geste ? Il s’enracine dans 
une parole du Christ : « Va d’abord te 
réconcilier avec ton frère, puis viens 
présenter ton offrande » (Cf. Mt 5, 24). 

Saint Paul parle lui-même de ce « saint 
baiser » : « Saluez-vous les uns les 
autres par un baiser de paix » (Romains 
16, 16). Il s’agit là d’un geste expri-
mant la communion, ou du moins son 
désir sincère. Un geste à travers lequel 
je dis à mon frère : si parfois il m’est 
arrivé de ne pas être en accord avec 
toi, avant de communier, je viens me 
réconcilier : « la paix du Christ soit 
avec toi ! » Notez que le mot "accord" 
peut aussi signifier (en latin) "même 
cœur". C’est donc un geste péniten-
tiel, bien… « accordé » au chant de 
l’Agneau de Dieu qui va suivre et à la 
communion. Il serait du reste judi-
cieux de ne pas avoir attendu le geste 
liturgique pour se réconcilier avec un 
frère ou une sœur en Christ ! 
 

Père Rémy Crochu 

34e  dimanche du temps ordinaire 
Le Christ, Roi de l’Univers 
SAMEDI 22 NOVEMBRE 
· 18h30 au Croisic : Claude Bouteiller /Famille Cado-Duchêne / Paul  

Chemineau / Pierre Coïc / Patrick Grapin / Jean-Paul Morreau / Gilbert  
Ollichon / Michelle Robillon / Hacik Sehikyan  
 

DIMANCHE 23 NOVEMBRE 
· 10h30 à  Batz-sur-Mer : Marie-Thérèse Béranger / Gisèle Cavalin / Maurice 

Gamblin / Maurice Gilloury / Anniversaire Christian Gislais / René Gros / Odette 
Gurgul / René Houyère / Gilbert Lottin / Robert Maillochaud / Jean-Martial  
Nicolas / Jean Rouxel / Georges Saliba / Yann Tison / Pierre Virlogeux  


